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Benjamin Creme aux Nations unies

Partage  internat ional  n o  217  –
Septembre  2006

par Benjamin Creme

Le  vendredi  28  juillet  2006,  Benjamin  Creme  a
prononcé  une  allocution  à  l’auditorium  Dag
Hammarskjold  des  Nations  unies,  à  New  York,  à
l’invitation  de  la  Society  for  Enlightment  and
Transformation. Voici un extrait de cette allocution
sur le rôle de l’Onu.

[…] Maitreya a une tâche à accomplir : elle consiste
principalement  à  montrer  à  l’humanité  comment
vivre ensemble en paix. C’est tellement simple – cela
exige  seulement  le  partage  des  ressources
mondiales.  Le  partage  est  la  clé.  Lorsque  nous
accepterons le principe du partage,  nous créerons
immédiatement la confiance nécessaire à toute autre
action.  Lorsque  la  confiance  aura  été  établie,  les
autres  problèmes  disparaîtront.  Avec  la  bonne
volonté,  qui  naît  de  la  confiance,  la  solution  des
difficultés devient une simple question de bon sens.

Nous attendons Maitreya. Maitreya attend que l’âme
des  Etats-Unis  s’exprime,  et  lorsque  celle-ci
s’exprimera, les Etats-Unis inaugureront le principe
du  partage.  Ils  partageront  généreusement  toutes
leurs ressources.  L’Amérique a perdu son chemin.
Elle est à la dérive. Ce n’est pas la seule nation qui
soit à la dérive, mais elle a beaucoup à donner au
monde, et elle a déjà donné beaucoup. Aujourd’hui
son  âme  attend  d’être  invoquée,  de  manière  à
pouvoir montrer la voie vers le partage, la justice et
la liberté. Les gouvernements, les hommes politiques
parlent toujours de liberté, mais où est la justice ?
Nous  n’entendons  jamais  parler  de  la  justice.  La
Russie  avait  l’habitude  de  parler  de  justice,  mais
jamais de liberté. La justice ne peut exister sans la
liberté, ni la liberté sans la justice. C’est la même
chose.  Maitreya  vient  nous  enseigner  ceci,  nous
montrer que sans l’une vous ne pouvez avoir l’autre.
Toutes  deux  sont  des  concepts  divins,  guidant
l’humanité  vers  le  futur.  Le  futur  sera  plus
merveilleux,  plus  glorieux  que  tout  ce  que  vous
pouvez  imaginer,  mais  il  exige  la  décision  de
l’humanité de partager.

Le  partage  est  la  clé  de  tout.  Certaines  nations,
certaines personnes, trouvent que c’est ce qu’il y a

de plus difficile. Je connais de nombreuses personnes
qui sont d’accord avec tout ce que je dis, sauf avec
l’idée du partage.  Elles  ne peuvent  concevoir  que
c’est la clé, le cœur des problèmes de l’humanité.
Nous  devons  nous  considérer  comme uns,  comme
frères  et  sœurs  d’une  seule  humanité,  et  par
conséquent faire ce que fait une famille : partager les
ressources.

Aujourd’hui, comme vous le savez – nous sommes aux
Nations unies, vous connaissez les faits – des millions
de  gens  meurent  de  fa im  dans  un  monde
d’abondance.  Trente-cinq  mille  personnes  meurent
chaque jour de faim dans un monde regorgeant de
nourriture,  disposant  d’énormes  surplus  par
habitant. Pourquoi les nations ne le voient-elles pas ?
Elles  ne  le  voient  pas  parce  qu’elles  sont  auto-
satisfaites, avides, égoïstes et ignorantes.

L’autosatisfaction engendre l’ignorance.

L’humanité  doit  se  réveiller.  Maitreya  vient  pour
éveiller l’humanité et la guider hors du bourbier dans
lequel elle est tombée. Il vient montrer qu’il existe
une voie simple, un sentier facile : partager et créer
la justice. Alors les guerres cesseront. Le terrorisme
disparaîtra. On ne peut gagner une guerre contre le
terrorisme.  Des  millions  de  nouveaux  terroristes
surgissent chaque mois, à cause de l’injustice, car ils
ont le sentiment d’être abusés. C’est cela qui crée le
terrorisme.  Vous  devez  rechercher  les  causes  du
terrorisme. C’est un chancre, une abomination, mais
il  a  une  cause  et  cette  cause  c’est  l’injustice  qui
règne dans le monde. Celle-ci est causée par les pays
développés, les pays du G7 ou du G8, qui pensent
que le monde leur appartient. Aucune nation, pas une
seule, ne possède le monde. Aucun groupe de nations
ne possède le monde, aucun ne peut dire au monde
ce qu’il doit faire. Le monde a sa propre destinée et
cette destinée, il la réalisera en suivant l’inspiration
et  les  conseils  de  Maitreya  et  de  son  groupe  de
Maîtres.

J’aimerais, s’il reste suffisamment de temps, vous lire
certaines  choses  que Maitreya  et  mon Maître  ont
déclaré au sujet des Nations unies. Tout d’abord, des
extraits de l’ouvrage Enseignements de Maitreya les
Lois de la Vie :

« Les Nations unies deviendront la force politique la
plus  puissante du monde.  A travers  elles  tous les
problèmes internationaux importants seront réglés. »
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[Maitreya, Partage international, sept. 1989]

«  Les  Nations  unies  représentent  le  germe  du
Parlement mondial. Il s’agit d’un processus graduel.
Cela ne signifie  pas que les Parlements nationaux
disparaîtront.  Mais  le  Parlement  mondial  et  les
Parlements  nationaux  coopéreront.  »  [Maitreya,
Partage  international,  juillet-août  1991]

Mon Maître écrit chaque mois depuis des années un
article pour notre revue, Partage international, et il a
parlé des Nations unies plus de cent cinquante fois. Il
appelle les Nations unies « l’espoir du monde ».

«  Les  Nations  unies  sont  destinées  à  conduire  le
monde hors de son déséquilibre actuel et à agir en
tant que chambre de résonance pour les pensées et
les  aspirations  des  peuples  du  monde.  »  [Le  rôle
changeant des Nations unies, interview du Maître de
Benjamin Creme par Patricia Pitchon, PI, juillet-août
1991]

« Les Nations unies ont adopté un code des droits de
l’homme, qui, s’il était appliqué, contribuerait dans
une large mesure à résoudre les tensions sociales
existantes et pourrait servir de base à une société
juste  et  stable.  Mais  jusqu’à  présent,  cette
Déclaration  universelle  des  droits  de  l’homme est
restée à l’état de rêve pour des millions de démunis
et privés de droits civiques dans tous les pays du
monde. Le but doit être de faire respecter le plus
rapidement possible  ces droits  fondamentaux dans
chaque nation.
Avec  l’acceptation  du  principe  de  partage,  cela
devient possible. Les hommes n’auront plus besoin
de  lutter  pour  obtenir  le  droit  de  travailler,  de
nourrir  leur  famille  et  d’être,  dans  une  certaine
mesure,  maîtres  de  leur  destin.  D’un  seul  coup,
l’acceptation du partage mettra fin aux divisions et
aux  conflits,  et  guérira  notre  société  malade  en
extirpant  les  hommes  du  bourbier  où  ils  se  sont
enlisés.  Faites  du  partage  le  but  de  vos  efforts.
Montrez que le monde a maintenant besoin, plus que
jamais au cours de son histoire, de mettre en place
ce  principe  juste  et  fondamental,  dont  seule
l’acceptation peut permettre à l’homme de trouver et
de  manifester  sa  nature  divine.  »  [Les  droits  de
l’homme, PI, juillet 1984]

« Bientôt, conformément au plan prévu pour l’avenir
et  aujourd’hui  sur  le  point  de  se  manifester,  la
nouvelle  civilisation commencera à prendre forme.
Chaque nation a son rôle à jouer, en apportant à la
structure de l’ensemble sa note spécifique. En cela,
les  Nations  unies  joueront  un  rôle  capital  en
coordonnant les divers projets de reconstruction et
de  redistribution.  Déjà,  en  dépit  des  limitations

imposées par les grandes puissances, la contribution
de cet organisme à la paix mondiale est considérable.
Ses agences apportent éducation et secours à des
millions  d’hommes  dans  divers  pays.  En  tant  que
forum des débats mondiaux, sa position est unique et
inestimable. Triste serait le jour et grande la perte
pour l’humanité si les nations perdaient confiance en
cette institution qui occupe une place centrale pour
la mise en œuvre du Plan divin. [La venue de grands
serviteurs, PI, avril 1986]

«  Le  monde  doit  énormément  aux  nombreuses
agences des Nations unies dont le travail altruiste et
consciencieux se poursuit fermement au milieu des
discours  emphatiques  ou  vindicatifs  de  politiciens
ivres  de  pouvoir.  Le  temps est  proche où chacun
réalisera que les besoins du mon-de sont ceux des
hommes et des femmes où qu’ils soient : besoin de
nourriture  et  de  travail,  de  soins  de  santé  et
d’éducation.  Telles  sont  les  priorités  qui  devraient
guider  les  actions  des  hommes  et  mobiliser  leur
énergie  et  leurs  ressources.  Tels  sont  les  besoins
essentiels de chacun. C’est à ses risques et périls que
l’humanité les néglige.
Des organisations non gouvernementales spécialisées
contribuent  également,  par  leur  discernement  et
leurs recherches, à éveiller les hommes aux dangers
de cette course effrénée à l’exploitation systématique
des ressources de cette planète déjà bien malade.
Nombreux sont ceux qui, jusqu’ici aveugles, ouvrent
les  yeux.  Nombre de  ceux qui  se  contentaient  de
regarder  agir  leurs  frères  passent  maintenant  à
l’action. Pour la première fois dans la vie de nombre
de  ceux  qui  souffraient  en  silence,  le  monde  est
rempli d’espoir.
Pour ces hommes calmes et patients, la vie ouvre ses
portes, laissant entrer l’air frais et la lumière du jour.
Grâce au travail  des différentes organisations, une
énergie nouvelle et vivifiante se répand et nombre
d’hommes  et  de  femmes  y  répondent  et  se
réjouissent.  Ceux-là,  les  serviteurs,  sont  les
véritables héros de notre temps. Non pas ceux qui
lancent des bombes du haut du ciel, mais ceux qui
perçoivent les besoins de leurs frères et sœurs, et
agissent, quel qu’en soit le prix. » [Une perspective
plus saine, PI, janvier-février 2003]

« Ce sont bien sûr les Nations unies qui constituent
le forum où les petites nations doivent pouvoir faire
entendre leur voix. Ce ne sera possible que quand le
Conseil  de sécurité,  avec son veto arbitraire,  sera
aboli. Ce Conseil n’a plus de raison d’être, et doit
bientôt céder la place à une assemblée des Nations
unies libérée des abus de pouvoir comme du droit de
veto.
Nous  verrons  alors  les  nations  agir  sans  les
restrictions  qu’imposent  le  veto  des  grandes
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puissances  et  leurs  «  récompenses  »  financières.
Ceux  qui  élèvent  le  plus  la  voix  pour  exiger  la
démocratie  en  terre  étrangère  sont  étrangement
aveugles  à  son  absence  aux  Nations  unies.  Les
hommes doivent prendre conscience que les peuples
de toutes les nations sont uns, égaux entre eux, et
dépendants  les  uns  des  autres.  Aucune  nation  ne
possède le monde, ni ne peut le régir. Aucune nation
ne peut s’opposer seule à toutes les autres. Les jours
des  empires  et  de  leur  domination  sont  révolus.
L’homme est au seuil d’une compréhension nouvelle
de son rôle sur la planète Terre. Cela implique un
changement  dans  sa  relation  avec  ceux  qui
cheminent avec lui sur la voie de la sagesse, sur la
voie d’une gestion digne et éclairée des ressources

de ce monde d’abondance. » [La Fraternité humaine,
PI, octobre 2005]

Lieu : New York, Etats-Unis
Date des faits : 28 juillet 2006 Auteur : Benjamin
Creme,  (1922-2016)  :  artiste  et  ésotériste
britannique, ancien rédacteur en chef fondateur de
la  revue  Share  International.  Son  contact
télépathique avec un Maître de Sagesse lui a permis
de recevoir des informations les plus récentes sur
l’émergence  du  Christ  et  de  s’exprimer  sur  les
enseignements de la Sagesse éternelle.
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